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Lus argotiers et let banaits i'6lanobrent envahissants Ies
endroit@ d&igngo à ;eir rapacitd.

Durant qta.lqueo minutes en fo& un voe.oe ipouvantable.
Bruit des haches frappant les meuble@, grincement du fer sur Ie
boit, triqomeot :es pasuneanit le bruiant, ort de boutemur,
clamtirn bdiaraiveo, tintemntà mitalliqueté i'dial:. Une u@
somme n'en sauraient tdrer let Imagiations tu plat ardentes,
un -pets tete à ne renu reott ait tiltu de ou bras qui sa
levaient, de set jambes qui 'enèlîtiîraient, .14 C.a t4tus aux ex.
prea..lons dîffJentes, de ce. torpe li balimat, et dreuaunt avet
des miofaÇinti rapides etfrnqum

Ceux Il seuls qut, aprde tine louirue et penibls journée de
chasse, aprài un ha loti mangiant, ont vu à la curde lob meutetie
Ide se ruer sur lde débris du cf o. mur ceux du sanglier, coux.
là souta ptuvott M. faire 140A a du sPectace qae eir4otau
alors cette partie du £rotWe.

Oaindléon l'avait pas trompé mm' oaos: il leur avait
bien indiquci les endronits où !.% Ch-moajre enfoussait mu tr&dè r3.
L'or, l'argent, les pierr.-ries, les perle., leu parures lmi toupc,
d'orfdvrerie, toute cette immense fortuue enfin que nous %vous
entendu Rrynojd.emîim-qr à plqý 4 .,qat.ce millions dtatilà, à la
merci des qrgotior et dot bandits.

.La joie tournait au délire, . acclAmationsg furieuse. l'snlres
choquaient et n'avaient plus rien d hymain.

Ol4L'ient let" démns 16vies dil l'avarie aux prises &let la
fortune elle-ifiae.

Er cépedýcf al oes hointieo, qui mdruaient; ainsi sur ce.
quatre millons iparpIllés etir. leuira mains 16vrcnaes,eunto oup.
90006 l'ezibteaeo du douible do cette aoigiWe fc«roi4abloi dau,îdeâ
lavraux à eux aiconnu@, s'i@ eussent entendu la conversation que
B. yzoî&et mon père avalenit epadomble à.eçtte heure Mine, ail11
euspent &asillé à la irà#6l&tion de ce secret connu seulement de
câbttr" S ides et du fini comte du Brase, nul doute que cette
joie tffrénéo e n e furrne-fortu6s en frénésie et que aie &ol&-
mations de bo2nheur ne fuassent devaeo des ragitdements de d6-

Mais soit que Oam4ldon ignorât cette partie des scret s de
RL y"cd et de mettre B Idesa, lait que coiiuîsma t l'raîn de
ce trdeor il ne voult pus couRi r aux &rgosîer4, ce ee'.t iiapor-
tant, et qu'il se rd&. rv&4 W~ millions pour lut seul, il u'* dit rien
ni nef fit rien qui pft& provroquer la 'écouvorte de cee richeac.-i

Lec argotiers, au reste, surexcit6o par le butin formidable
qu'ils venaient de rdalîcà'i, int trogeaiant'Ina tenturei, les dra-
peries, 'ea parois du roo dans l'eipoir aans doute de découvrir
quelque krîune nouvelle.

Uidax les tentures déchirdes, kmdapre craeio mou.
traient kms murailles crayeuses farinde. par lai falaise, eýti en ne
d6o6lait une r6nosito probable pour lea rpec!robui fqitea dertous

Fendant que la our6e 0occupait tou9 les bras et animait tops
les esprits, caméléon et le grand oO -re nidîaien.p>a dq.leur c&d
demeur6s inactif., mais toutes lettre occupatiounsie~qon
ti5es but lai perounedes-deux femmes.

Sur un signe du lientenant ào ls Ohesnaye, le ro0ýe4M o
tiers avait enitev6 bianoe e lVayaii transportée dari la grde
grotte où~ It- bandits bd tebs'ient d'ordinai're, qz'ýia queî'- l Go
qui me passait alors das les irottçs socretea ruendaîp bouumec%
"ic,- .

06aczpotb &*d avait cuivi s o pau.

-Donu, dit la grand fflre en dépo4sut sur lei sol, humide
encore du malvoisie répandu par lia argotiers, le cmrP. char.
tuant qu'il tenait Inerte otre cet bras tousio; donc, e'ut celleo'ii

qui m'appartient?1
-Oui, rilloodit Oamd[dou.
-Eh blen t *et arrangemnt ce me va pu...
-Parce que ? ...
-Pame qua je veux l'auic. 1
Et l'argotter d4igna Aldllh.
'-Pourquoi ' demanda Oétdm a u frongint les sourcil.
-Tout simplement pare'. que tu l'a ehoîsit.
s.-Que IIpoate laquelI6 je préfère ?

*-Il 03'îworu. beauoou2p.
-M ais pourquoi?1
-Parce que, comme en l'as ehelate, il est évident que tu

as fait le choix lu melilleur, et que la rençon do elle là doit
valoir mieux que la rançon de oelleicl.

-Tu te trompe., dit fitoidement Camdlc¶on.
-Alors, tant pis pour moi. Changeons.
-J'à ne le veux pus.
-Et moi le le vnux.
-il la Il t (Jawdidont dont le -visage c'empourpra tondain

fou, 'action d'une colôre ardente.
-Je dis que-je veux cette fetime et que ja l'aurai, répéta

le roi d--a argotierd.
-J'ai aihotil ciette femme, et elle m'appartient, m'écria

Camdl6on.
-Prends garde! 1 eu.i le lieutenanst de La Oh-onmy., ela

est vrai, mais tui n'ts iei que dix homme# de la bande de La
Ch-noya. Or, je su a le toi des a'g itiers, et j'ai trente argotiors

pu mwob4mr 1
"Danc j-e suis le plus fort,. doue j»ai le droit da~ -boisir ; et

j- eboiti eilt-ct, j. - e le répète, san* savoir e q'î'eulde cc, Mils
parce que j - suis bür qu'elle rapportera, dix fois ces quo l'autre
peut rapprtr. Etce oldîr 7

CamiStdon ne répondît pas.
Le baudît n'avsi& préfard AI 14b, nos lecteurs le savent, que

parce que, mis au courant dus sacr ti des toi f èrei par les
coais i ne,$ le cash fine, il conaisa1 l'eistednce du Crd.or di
Vau Ef -imont, et que lui aussi vout ait s'approprier ce trésor,

Da mules q-ie B ynold, il ptu,ýait qu'AIlah entre ses mains
serait le nny-n t-Or d'arriver aut but désiré.

Le grand olb., lui, ne savait rien; mais, ainsi qu'ail le
disait, non iniditt de brigand le m.ttaib sur la piste de la meil-
leure des donx affa re#.

En présenice d'Un!) proposition si nettement formulde OCmé.
lion chercha rapidemint le moyeu de se acotrnire aux votoat
dut grand coulre, et ce moyen, il ne le trouva instantanément
que dans la vio!ence.

Parcourant vivement la groite d'un regard i ,nterrolateur at
ei constaant la solicitude, il se jeua eutre -a .argotior el; icar.
titre de la* galerie par laquelle ils ventaien .t tous deux do pénétrer
dne[ vaste .çale, coupant ainsi taute commeunication~ ençife 

gand maire et se sumj.e
D'n geste rapide, il it briller au.deaus de sa t8te la lame

alguï et menaçante d'une longue dague trisngtlire.
Le grand o5r emuolap

Wj'aant, non oeoicw Vivement un l6norme coutelas à lame
plate. p"6 à a coýutu, il 1 mc mt on. C'ree aveu.. 'aplomab d'un
pxva audaiot.
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